186 


SEANCE DU 10 MARS 1893 . 


M. Rouv fait a la Societe la communication suivantc : 

V 

I 

NOTE SUR LE DORONICUM SCORPIOIDES Willd., par II. G. ROUV. 

Ayant, dans la precedente seance, apres une communication de 
M. Barratte, appele I’attention de nos confreres sur la var. jS. du Doro- 
nicum Pardalianches L., j’ai pense qu’il vaudrait peut-etre mieux pre¬ 
senter moi-meme une Note sur ce sujet, en citant les svnonymes men- 
tionnes par Linne et les remarques que j’ai pu faire dans mes collections 
sur les plantes affines des D. Pardalianches L. et plantagineum L. 

Linne donne pour sa var. |3. du D. Pardalianches les synonymes 
suivants : « D. radice scorpii Bauh. Pin. 184; D. latifolium Clus. 
Hist. 2, p. 16; Aconitum Pardalianches Dod. Pnrg. 305 », et il l’in- 
dique {Mater, med.) « in Alp. Vallesice, Genevas, Thairi ». C’est pour 
cette plante que Willdenow a cr66 son D. scorpioides qui n’a rien de 
commun avec F Aronicum scorpioides de De Candolle et de Koch, lequel 
est YArnica scorpioides Willd. Voila done, en quelques mots, l’histo- 
rique de ce Doronicum, de Bauhin a A.-P. de Candolle. 

C’est a partir de la publication du Prodromus de De Candolle que le 
D. scorpioides devient une espece assez mal definie, parce que cet 
auteur lui attribue.des feuilles radicales nettement ovales ou m6me 
rhomboldales, alors que Linne les avait indiquees cordees en faisant de 
cette plante une variete de son D. Pardalianches. Koch ( Synopsis , 
edit. 2, p. 420) dit plus exactement: « foliis ovatis dentatis, radica- 
libus... basi rotundatis vel truncatis et obsolete cordatis », et il dit 
en outre, tres justement, du receptacle: « receptaculo sparsim piloso », 
et des feuilles caulinaires inferieures : « auriculato-petiolatis », des 
superieures : « sessilibus amplexicaulibus »; il ajoute, pour le rhi¬ 
zome : « rhizomate brevi horizontali, stolonibus nullis », caracteres 
que je n’ai pas pu constater sur mes exemplaires. 

Il reste a indiquer, dans une sorte de conspectus comparatif, les carac¬ 
teres dilf^rentiels s^parant les divers Doronicum qui vont du D. plan- 
tagincum au D. Pardalianches, en laissant de cdte les D. austriacum 
Jacq. (y compris le D. croaticum Vukot.), hungaricum Reichb. f. et 
oblongifolium DC., qui ne pretent a aucune ambigu'ite. 

D. plantagineum L. — Feuilles radicales ovales, non cordees, 
feuilles caulinaires inferieures attenuees en petiole sessile, non am- 
plexicaule; feuilles superieures lanceolees, sessiles; receptacle glabre; 
achaines tous pubescents. 

D. Tournefortii Rouy in herb. sp. nov. — Feuilles radicales ovales 
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ou oblongues, non cordees; feuilles caulinaires inferieures attenuees en 
petiole auricule-amplexicaule; feuilles superieures ovales, largement 
amplexicaules; receptacle poilu; achaines du disque pubescents, ceux 
de la circonference glabres; folioles del’involucre lanceolees-acuminees, 
plus larges et plus longues que dans les D. plantagineum, scorpioides 
et Pardalianches (1). 

D. scorpioides Willd. — Plante glabrescente. Feuilles radicales 
ovales-cordees, a lobes basilaires ecartes (sinus large), ou ovales-sub- 
orbiculaires a base largement tronquee; feuilles caulinaires ovales, les 
inferieures attenuees en un large petiole auricule-amplexicaule; feuilles 
superieures ovales, emhrassantes; receptacle poilu; achaines tous pu¬ 
bescents; folioles de l’involucre presque une fois plus courtes que les 
fleurs ligulees. — Port du D. plantagineum. 

D. carpetanum Boiss. et Reut. — Feuilles radicales cordees-oblon- 
gues, a lobes basilaires ecartes; feuilles caulinaires ovales-lanceolees, 
les inferieures conlractees en petiole auricule-amplexicaule; feuilles 
superieures lanceolees, sessiles; receptacle poilu; achaines du disque 
pubescents, ceux de la circonference glabres.— Plante glabrescente; 
port d’un D. Pardalianches a feuilles plus etroites. 

D. atlanticum Rouy sp. nov.; D. scorpioides Coss. et auct. alg., 
non Willd. — Plante glabrescente. Feuilles radicales suborbiculaires, 
a lobes basilaires ecartes (sinus large); feuilles caulinaires graniles, 
largement ovales, les inferieures souvent cordees, conlractees en un 
petiole auricule-amplexicaule; feuilles superieures ovales, embras- 
santes; receptacle a peine poilu; achaines tous pubescents; folioles de 
l’involucre egalanl les fleurs ligulees. — Port d’un D. Pardalianches 
de grande taille. 

D. Pardalianches L. — Plante zb poilue. Feuilles radicales ovales- 
cordees, a lobes basilaires convergents ou paralleles; feuilles cauli¬ 
naires ovales, les inferieures contractees en un petiole largement auri¬ 
cule-amplexicaule; feuilles superieures ovales, largement amplexi¬ 
caules; receptacle poilu; achaines du disque pubescents; ceux de la 
circonference glabres; folioles de l’involucre longuement attenuees. 

D. macrophyllum Fisch. — Plante glabre inferieurement. Feuilles 
radicales ovales-cordees a lobes basilaires zb rapproches; feuilles cau¬ 
linaires ovales; les inferieures contractees en un petiole largement 
auricule-amplexicaule; feuilles superieures ovales, largement amplexi- 


(t) C’est cette plante qui est le D. plantag. folio lusitanicum de Tourncfort (Inst., 
*88), et la var. p. de Linnd de son D. plantagineum. Je l’ai rc$ue en 1883 de M. de 
Coincy, qui l’avait recoltde in loco clwuico, a la serra de Cintra, pris Lisbonne. 
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caules; receptacle glabre; achaines tous pubescents; calathides grosses, 
les laterales tres courtement pedonculees; folioles de l’involucre lan- 
eeolees-acumintes, larges. 

On voit done que le D. scorpioides Willd. se distingue du D. Parda- 
dalianches par ses feuilles radicales cordees a sinus large, ou largement 
tronquees, les caulinaires attenuees en petiole, les achaines tous pu¬ 
bescents; qu’il differe du D. plantagineum par les feuilles radicales 
cordees ou largement tronquees, les caulinaires plus larges, les infe- 
rieures a petiole auricule-amplexicaule, le receptacle poilu; qu’il se 
separe de la plante algerienne, prise pour l’espece de Willdenow, par 
les feuilles inoins grandes, les caulinaires inferieures attenuees (et non 
brusquement contractees) en petiole, le receptacle abondamment poilu, 
les folioles de l’involucre unefois plus courtes et un port different; enfin 
qu’il s’ecarte du D. Tournefortii par les feuilles radicales cordees ou 
largement subcordtes, les achaines tous pubescents et les folioles de 
l’involucre de moitie plus courtes relativement a la longueur des fleurs 
ligulees. 

Je possede, de France, le D. scorpioides des environs d’Angers, 
bosquets d’Evantard (leg. Boreau, comme D. plantagineum var. foliis 
cordatis ), de Corbeil (leg. Maire, comme D. Pardalianches ), enfin des 
bosquets de Contremoret pres Bourges (leg. A. Le Grand, comme 
D. plantagineum L.); il n’etait, d’ailleurs, peut-etre que naturalist 
dans ces trois localites. 

Le tableau dichotomique suivant fait ressortir les caracteres difft- 
rentiels des plantes dont il s’agit : 


\ 


2 


3 


/ 


Receptacle glabre. 2. 

Receptacle poilu; petiole des feuilles caulinaires auricule-amplexicaule. 3. 

Feuilles radicales ovales, non cordees; feuilles caulinaires inferieures 
attenuees en un pttiole sessile, non amplexicaule. D. plantagineum L. 
Feuilles radicales suborbiculaires, profondement cordees; feuilles cauli¬ 
naires inferieures contractees en un petiole auricule-amplexicaule 


D. macrophyllum Fisch. 

Feuilles caulinaires inferieures a limbe attenue en petiole.. A 

Feuilles caulinaires inferieures a limbe largement contracte en petiole, 
souvent meme corde. 5. 



Feuilles radicales ovales, non cordees; folioles du pericline lanceolees- 
acuminees presque aussi longues que les fleurs ligulees; achaines de 

la circonference glabres. 

. D. Tournefortii Rouy (D. plantagineum var. p. L.). 

Feuilles radicales + profondement cordees, a sinus large; folioles du 
ptricline lineaires longuement attenuees, une fois plus courtes que les 

fleurs ligultes; achaines ordinairement tous pubescents. 

. D. scorpioides Willd. (D. Pardalianches var. §. L.). 
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Feuilles glabrescentes, les radicales cordees-oblongues; les caulinaires 
ovales-lanceolees, les superieures lanceolees. D. carpetanum B. et K. 
Feuilles radicales largement ovales-cordees ou suborbiculaires-cordees; 
les caulinaires largement ovales, les superieures ovales. 6. 

Plante poilue; feuilles radicales a lobes basilaires convergents ou paral¬ 
lels (sinus etroit); folioles du pericline de moitie au moins plus courtes 
que les fleurs ligulees; achaines de la circonference glabres. 

g / ... D. Pardalianchcs L. 

\ Plante glabrescente; feuilles radicales a lobes basilaires divergents, tres 
I ecartes (sinus large); folioles du pericline egalant environ les lleurs 

[ ligulees; achaines tous pubescents. 

\ . D. atlaniicum Rouy (D. scorpioides Coss., non Willd.). 

# 

J’ai l’honneur de mettre sous les yeux de la Societe les diverses 
plantes dont je viens de l’entretenir. 



A propos de la communication de M. Rouy, M. Franchel, fait 
observer que, jusqu’au jour ou Ton connaitra le Doronicum scor¬ 
pioides type de Willdenow, cette plante devraetre releguee parmi 
les especes obscures, la description de Willdenow etant tout a fait 
insuffisante et meme quelque peu incoherente. Le synonyme de 
Roth, qu’il cite, concerne une plante trouvee dans un Jardin, et 
les deux seules figures qu’il apporte a l’appui de sa description 
sont celle de Clusius et celle de Dodonaeus (qui n’en font en realite 
qu’une seule) et qui paraissent d’ailleurs devoir etre rapportees 
au D. Pardalianches , A cause de leur inflorescence ramifiee. 

M. Rouy est d’avis que, si la vieille figure donnee par Clusius 
peut etre diversement interpretee, il n’en est pas de meme de la 
diagnose de Willdenow, reproduite par A.-P. de Candolle et com- 
pletee par Jos. Koch. Ces textes, ainsi que les phrases et figures 
de Bauhin et de Dodonams, correspondent exactement, d’apr&s 
M. Rouy, au veritable Doronicum scorpioides Willd. 

M. Danguy, secretaire, donne lecture des communications sui- 
vantes : 







